
A partir des années 1790, 

l’affranchissement de l’autorité 

britannique par la création d’une 

République, devint la forme 

d’indépendance politique privilégiée 

des nationalistes radicaux irlandais. Les 

nationalistes plus modérés aspiraient 

quant à eux à une autonomie locale 

(Home Rule), une indépendance 

constitutionnelle pour l’Irlande au sein de 

l’Empire britannique. De très nombreux 

leaders du nationalisme irlandais furent 

emprisonnés à Kilmainham Gaol, et 

certains y furent exécutés. 

Mais cela n’est qu’une partie de l’histoire 

de Kilmainham : utilisée principalement 

comme une prison traditionnelle, elle fut 

également le théâtre de l’histoire toute 

aussi poignante d’hommes, de femmes et 

d’enfants ordinaires. 

Le 18e siècle 

Lorsqu’elle ouvrit ses portes en 1796, 

Kilmainham Gaol était l’une des prisons 

les plus modernes d’Irlande. Son aile ouest 

rectangulaire date de cette période.  

Au cours des premières années, les 

personnes surendettées représentaient plus 

de la moitié des détenus de la prison. Les 

autres étaient incarcérés pour mendicité, 

vol, agression, prostitution ou pour état 

d’ivresse. Les conditions de détention 

étaient draconiennes. Pendant les 

cinquante premières années, le bâtiment 

n’avait pas de carreaux aux fenêtres et pas 

d’éclairage. Les détenus avaient le droit à 

une petite bougie toutes les deux semaines. 

Les repas étaient principalement composés 

de pain, de lait, de soupe et de bouillie 

d’avoine. 

Les United Irishmen (1798) 

Le premier prisonnier politique célèbre, 

Henry Joy McCracken, l’un des fondateurs 

des United lrishmen, fut incarcéré le Il 

octobre 1796. Il fut ensuite pendu pour 

sa participation à la rébellion de 1798. 

Les United lrishmen s’inspiraient de la 

Révolution Française et du texte intitulé 

The Rights of Man, rédigé par Thomas 

Paine. Leur objectif était de faire de 

l’Irlande une république. 

Le 19e siècle 

En 1803, un autre membre des United 

Irishmen, Robert Emmet, pris la tête 

d’un bref soulèvement à Dublin. En 

attendant son procès, il fut emprisonné à 

Kilmainham avec sa gouvernante, Anne Devlin. 

Emmet fut reconnu coupable de trahison et 

exécuté publiquement sur Thomas Street en 

septembre 1803. Anne resta emprisonnée  

jusqu’en 1805. 

Les détenus 

Au début du 19e siècle, les auteurs de meurtres 

et de vols avec violence étaient pendus 

publiquement sur des potences dressées devant 

Kilmainham Gaol. La dernière exécution publique 

eut lieu en 1865. Bridget Butterly (19 ans) et 

Bridget Ennis (21 ans) furent les deux dernières 

femmes à être pendues à la prison en 1821. Les 

femmes représentaient une part significative des 

détenus jusqu’en 1881, année où l’établissement 

fut transformé en prison pour hommes. 

Pendant la première moitié du 19e siècle, la prison 

renfermait des détenus attendant d’être envoyés 

dans des colonies pénitentiaires en Australie. Ces 

déportations pouvaient être prononcées pour des 

crimes allant du larcin au meurtre. Plus de 4 000 

prisonniers de Kilmainham Gaol furent déportés 

en Australie. 

La Grande Famine (1845-50) 

Au cours des dernières années de la famine 

irlandaise, le nombre de détenus de Kilmainham 

Gaol augmenta fortement. Les inspecteurs de 

la prison signalèrent un grave surpeuplement 

de l’établissement, alors que l’on pouvait 

trouver jusqu’à cinq détenus dans une cellule 

individuelle. La plupart des prisonniers, dont un 

grand nombre de femmes et d’enfants, étaient 

inculpés de mendicité et de vol de nourriture. 

Les Young lrelanders (1848) 

Entraînés par l’esprit de révolution qui régnait 

en Europe, les Young Irelanders organisèrent une 

rébellion en 1848. Les meneurs de ce mouvement, 

William Smith O’Brien et Thomas Francis 

Meagher, furent emprisonnés à Kilmainham 

après l’effondrement du soulèvement. Tous deux 

furent déportés en Tasmanie, mais Meagher 

parvint à s’échapper pour les Etats-Unis et dirigea 

finalement la Brigade Irlandaise qui se battait aux 

côtés de l’Union dans la Guerre Civile américaine. 

L’aile Est (1861) 

La spectaculaire aile Est, comprenant 96 cellules 

supplémentaires, ouvrit ses portes en 1862. Elle 

incarne parfaitement la croyance victorienne 

selon laquelle l’architecture des prisons était 

essentielle pour corriger la conduite des détenus. 

Pendant cette période, la prison était soumise 

aux principes de silence et de séparation. La 

communication entre les détenus était interdite 

et ces derniers passaient la plupart de leur temps 

isolés dans leur cellule. Les responsables de la 

prison espéraient qu’ils utiliseraient ce temps pour 

lire la Bible, méditer et se repentir de leurs crimes. 

Les Fenians (1867) 

Les Fenians était un groupe clandestin qui jura 

de renverser l’autorité britannique en Irlande.

Après une tentative de soulèvement ratée en 

1867, nombre d’entre eux furent emprisonnés 

à Kilmainham. Les cellules des prisonniers 

ordinaires furent libérées et la sécurité de la 

prison fut renforcée.

Charles Stewart Parnell (1881-82)

Charles Stewart Parnell, leader de l’Irish 

Parliamentary Party (parti parlementaire 

irlandais) à Westminster, et de nombreux autres 

députés furent emprisonnés à Kilmainham 

après avoir rejeté le Land Act, introduit par le 

gouvernement britannique en 1881. Parnell fut 

emprisonné à Kilmainham d’octobre 1881 à 

mai 1882.

Les «Invincibles» (1882)

Quatre jours après la libération de Parnell, 

deux représentants officiels du gouvernement 

britannique en Irlande furent assassinés à 

Phoenix Park par des membres d’un groupe 

appelé Les Invincibles, issu des Fenians. Cinq 

membres de ce groupe furent pendus à la prison 

en 1883 pour leur participation à ces assassinats.

Le 20e siècle

Le 28 février 1910, la prison ferma ses portes 

mais fut néanmoins utilisée entre 1916 et 1924 

pour détenir des prisonniers politiques. 

L‘Insurrection de 1916

Le lundi de Pâques 1916, des membres 

des Irish Volunteers et de l’Irish Citizen 

Army s’emparèrent de la Poste Centrale et 

d’autres bâtiments stratégiques de Dublin, 

et proclamèrent une République Irlandaise. 

Ils résistèrent presqu’une semaine avant de 

se rendre. Kilmainham Gaol fut rouverte 

après l’arrestation de centaines d’hommes 

et de femmes pour leur participation à cette 

insurrection. Entre le 3 et le 12 mai 1916, 

quatorze hommes furent fusillés par un 

fipeloton d’exécution dans la cour des tailleurs 

de pierres. Le premier à être exécuté fut Patrick 

Pearse, commandant en chef des Volunteers. 

L’un des autres chefs, Joseph Plunkett, fut 

autorisé à épouser sa fiancée, Grace Gifford, 

dans la chapelle de la prison quelques heures 

seulement avant son exécution. La dernière 

exécution fut celle de James Connolly.

la Guerre d’Indépendance (1919-21)

Les derniers prisonniers de 1916 furent libérés 

après une amnistie générale en juin 1917. 

Depuis l’Insurrection de Pâques, l’attitude 

de la population irlandaise envers ceux qui 

s’étaient battus pendant le soulèvement avait 

beaucoup changé. En revenant de Grande 

Bretagne où ils étaient incarcérés, ils furent 

accueillis en héros. Le Sinn Fein, parti radical 

républicain, remporta une victoire écrasante 

aux élections générales de 1918. Plutôt que de 

se rendre au parlement britannique, le Sinn 

Fein créa son propre parlement, le Dail, qui 

siégea pour la première fois le 21 janvier 1919, 

jour où retentirent les premiers tirs de la Guerre 

Kilmainham Gaol
Inaugurée en 1796 comme prison du comté de Dublin, Kilmainham Gaol a  
vu passer entre ses murs, à des moments cruciaux de l’histoire, nombre des 
personnalités les plus importantes de la lutte pour l’indépendance de l’Irlande.

Arrière·plan : Gravure de Kilmainham Gaol env. 1796

Ci-dessus: Exécution de Robert Emmet à Thomas St., 20 septembre 1803.

Les Young lrelanders, env. 1848. William Smith 0’ Brien,  
assis, Thomas Francis Meagher, debout à droite.

L’Aile Est de Kilmainham Gaol (années 1860)

Ci-dessus à droite: Proclamation de 1916, 
Arrière-plan: Eamon de Valera sous escorte britannique en attendant son procès, mai 1916

Suite au dos
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d’Indépendance. Radicalement différente 

des rébellions précédentes, la Guerre 

d’Indépendance vit l’introduction d’une 

guérilla entre la branche militaire du Dail, 

l’Armée Républicaine Irlandaise (IRA), et les 

forces britanniques. Kilmainham fut utilisée 

à cette époque pour détenir des membres de 

l’Armée Républicaine Irlandaise. Une trève 

déclarée en juillet 1921 mit fin à cette Guerre 

d’Indépendance.

La Guerre civile (1922-24)

En juin 1921 furent créés les six comtés 

d’Irlande du Nord. Après des négociations, 

un traité anglo-irlandais fut signé le 6 

décembre 1921 pour marquer la création de 

l’Etat-libre d’Irlande et de ses 26 comtés. Ce 

traité divisa profondément le Sinn Fein. Le 

désaccord portait principalement sur l’une 

des conditions du traité qui obligeait tous 

les membres du Parlement de l’Etat-libre à 

prêter serment d’allégeance au monarque 

britannique, qui resterait Chef de l’Etat. 

Cette condition était inacceptable pour 

Eamon de Valera et ses alliés républicains. 

Les partisans du Traité, ou de l’Etat-libre, 

avait un point de vue plus pragmatique et 

estimaient que, même s’ il n’était pas parfait, 

le traité leur donnait la liberté d’atteindre la 

liberté. Cependant, les opposants au traité, 

ou Républicains, ne pouvait envisager autre 

chose qu’une République Irlandaise. Toute 

autre décision était une trahison de leur 

cause et de ceux qui avaient donné leur 

vie pour l’indépendance de l’Irlande. Ces 

tensions firent finalement éclater une guerre 

civile en juin 1922.

La Free State Army prit le contrôle de 

Kilmainham Gaol. Les quatre premiers des 

soixante-dix-sept républicains exécutés par 

le gouvernement de l’Etat-libre pendant la 

Guerre civile furent exécutés près de l’endroit 

où les leaders de 1916 avaient été fusillés. 

Entre février et septembre 1923, Kilmainham 

accueillit plus de 300 femmes et filles de 

douze à soixante-dix ans. La Guerre civile 

se termina enfin et son dernier prisonnier, 

Eainon de Valera, qui devint ensuite 

Taoiseach (Premier ministre) et Président 

d’Irlande, fut libéré en 1924.

Abandon et restauration

Après une période d’abandon, un comité 

bénévole de restauration deKilmainham 

Gaol fut établi en 1960 pour préserver la 

prison comme monument du nationalisme 

irlandais. Le travail des bénévoles dura 

près de trente ans avant que la prison ne 

soit cédée à l’Etat en 1986. Au jourd’hui 

Kilmainham Gaol reçoit des visiteurs du 

monde entier.

Arrière·plan : Porte d’entrée de Kilmainham Gaol

1. Entrée 4. Aile Ouest

2. Musée 5. Cour des exécutions

3. Aile Est

Pian de Kilmainham Gaol
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Kilmainham, dublin 8




